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Homélie 1er dimanche de Carême - Année B - 21 février 2021 - P. Régis Rolet 
 
Le temps du carême est venu pour retrouver la joie de l’alliance avec Dieu dont l’arc en 
ciel est le signe. Un arc de lumière aux multiples couleurs qui rayonne de la paix et de 
l’amour qui vient de Dieu. 
 
Nous entrons en Carême et l’Évangile selon saint Marc nous met en présence de 
Jésus qui est poussé par l’Esprit Saint au désert. 
 
Laisserons nous l’Esprit Saint nous pousser à vivre le temps du Carême, ces quarante 
jours qui nous préparent à célébrer dans la joie du salut, la fête de Pâques ?  
 
Le Carême nous recentre sur l’Évangile : « Convertissez vous et croyez à l’Évangile » ! 
 
Et le coeur de l’Évangile, le coeur de la foi chrétienne c’est  : « La mort et la résurrection 
de Jésus Christ, son amour sur la Croix, (qui) sont ce qui nous appelle à être ensemble, 
disciple-missionnaires, nous invitant à reconnaître chacun, et chacune comme un frère ou 
une soeur de la grande famille humaine, particulièrement tous ceux qui se sentent 
orphelins ». 
 
Pour vous aider à vivre ce carême la paroisse vous propose 3 documents  
 

1) Un livret de Carême avec la version adulte et la version enfant. 
 

2) Un conseil de lecture d’un livre de conversation du pape François intitulé « Un temps 
pour changer ! » Plus facile à lire que l’encyclique Tutti Fratelli qui est aussi destinée à 
tous les dirigeants du monde pour les interpeller. Ce texte est rigoureux et dense 
quasiment comme un document universitaire, une réflexion sérieuse qui cependant 
comporte des passages plein de fraîcheur évangélique. « Un temps pour changer » est 
aussi un livre profond et dense mais se lit plus facilement. Des membres de l’équipe 
d’animation pastorale l’on déjà lu et vous en trouverez des extraits dans votre livret de 
Carême. 
 

3) Le livret du Comité catholique Contre la Faim et pour le Développement propose 
également un chemin spirituel pour une action solidaire. 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Avant tout c’est l’Esprit Saint qui nous pousse à vivre le carême. Il nous faut donc 
commencer chacune de nos journée en appelant l’Esprit Saint. 
 
L’Esprit Saint que Dieu le Père et son Fils Jésus Christ nous envoient et nous donnent 
pour vivre concrètement dans la réalité de ce monde avec son aide, c’est-à-dire avec la 
force de l’Esprit. 
 
Appeler l’Esprit Saint c’est réveiller le don que nous avons déjà reçu dans les sacrements 
de baptême et de confirmation. Si nous ne sommes pas confirmés c’est le moment de 
s’interroger pour recevoir ce sacrement à la Pentecôte ; c’est simple et nous vous 
accompagnerons. C’est par la confirmation que l’on devient pleinement chrétien ! 
 
N’oublions pas que par ces sacrements de baptême et de confirmation nous sommes 
devenus temple de l’Esprit Saint ! 
 
C’est le même Esprit Saint qui vient sur le pain et sur le vin dans la célébration de 
l’eucharistie en les transformant en Corps et sang du Christ. 
C’est le même Esprit saint qui agit pour la rémission des péchés dans la confession, le 
sacrement de la pénitence et de la réconciliation. 
C’est le même Esprit Saint qui agit dans la faiblesse avec l’onction d’huile du sacrement 
des malades. 
 
L’Esprit Saint nous fait vivre, précisément, spirituellement. 
La vie spirituelle n’est pas une vie à côté de notre vie c’est une dimension de notre vie ; 
une vie inspirée et éclairée permettant de distinguer le bon esprit du mauvais esprit. 
 
L’Esprit Saint nous éclaire pour mieux voir et nous inspire de bonnes paroles pour 
accomplir avec son aide de justes actions. 
 
 



�3
Les documents de la paroisse dont je vous ai parlé nous invitent, après avoir prier 
l’Esprit Saint, 
 
- à Lire, méditer et contempler l’Évangile avec quelques méditations de nôtre 
évêque pour vous aider et pour être relié à toute l’église diocésaine ! D’abord lire 
l’Évangile. Certains sont habitué déjà à en lire un passage chaque jour. Si ce n’est pas le 
cas je vous invite à ne garder que les textes du dimanche et à les relire chaque jour de la 
semaine surtout le passage de l’Évangile. Le lire, le relire, s’en imprégner et ainsi le laisser 
parler à notre vie :  c’est cela la méditation ! Regardez l’Évangile de ce dimanche. Tout le 
monde y voit quelque chose, je pourrai interroger chacun. On y voit « Jésus » ! Laissons 
parler nos images ; peut être que le nom de Jésus me renvoie à une icône du Christ. 
« L’Esprit pousse Jésus au désert » : j’ai peut être en moi une image de désert … La 
méditation me conduit à laisser travailler mon imagination pour mieux entrer en relation 
avec le texte que je reçois comme Parole de Dieu. C’est quelque chose comme cela qui 
permet de vivre ce que l’on appelle la rencontre avec le Christ. 
 
- Puis dans ce livret nous vous invitons à une petite expérience, sous la conduite de 
l’Esprit Saint apprendre à voir, à choisir et à agir. Vous y serez aidés par quelques 
textes du pape François. 
 
Aujourd’hui dans l’Evangile il est écrit que Jésus est tenté par Satan au désert ! Nous 
devons demander à l’Esprit Saint de nous aider face à nos tentations !  
 
« Il s’agit de se mettre en travail de discernement : 
En discernant ce qui est et ce qui n’est pas de Dieu,  
nous commençons à voir où et comment agir (…)  
 
L’étape du discernement nous permet de demander : qu’est-ce que l’Esprit nous dit ?  
 
Comment distinguer les esprits ? Ils parlent des langues différentes (…) 
La voix de Dieu n’impose jamais, mais propose, alors que l’ennemi est strident, insistant et 
même monotone. 
La voix de Dieu peut nous corriger, mais doucement, toujours en encourageant, en 
consolant, en nous donnant de l’espérance. Le mauvais esprit, en revanche, nous offre 
des illusions éblouissantes et des sensations tentantes, mais elles sont éphémères.(…) 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Ce qui vient de Dieu demande : « Qu’est-ce qui est bon pour moi, qu’est-ce qui est bon 
pour nous ? » (… discerner et agir de manière individuelle et collective nous rappelle le 
CCFD) 
 
Le bon esprit fait appel à mon désir de faire le bien, d’aider et de servir, et me donne la 
force d’avancer sur le bon chemin. Le mauvais esprit, à l’inverse, me referme sur moi-
même et me rend rigide et intolérant. (…) 
 
Apprendre à distinguer ces deux sortes de « voix » nous permet de choisir le bon chemin 
à suivre, qui n’est pas toujours le plus évident, et d’éviter de prendre des décisions en 
étant prisonnier de blessures passées ou de peurs de l’avenir qui risquent de nous 
immobiliser. »  
 
Le Comité catholique contre la faim et pour le développement nous invite alors à l’action 
solidaire en prenant le temps d’écouter l’appel du Seigneur, en contemplant le monde, la 
création, en cherchant un chemin de conversion pour agir avec amour et justice. Et le 
CCFD d’ajouter un temps de prière d’action de grâce pour offrir à Dieu notre décision 
d’agir, de s’en remettre à Lui, à Sa présence, à Son intervention dans notre vie. 
 
Accueillons ce temps de Carême comme un temps à vivre en profondeur. Quittons les 
informations en boucle et tout ce qui est superficiel. Choisissons, en luttant contre la 
dureté de ces temps troublés, de descendre dans la profondeur de la vie avec Dieu afin 
d’en rayonner. 
 
Le carême vise à ce que nous puissions davantage agir selon l’Évangile par une vie qui 
en rayonne ! Une vie dans l’Esprit Saint qui toujours s’ouvre aux autres et conduit à une 
vraie solidarité. 
 


